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*TARIF PREFERENTIEL AVEC L'AUSTRALIE

* t' ind ustriels, commeiîu les inidustriels lie
toiu lis R"ý titi mondî'e ïoîîit s la re-
t hercett lit enouveaux deýtictués pui
leurs prodtuits.

* Parti ut exi'ite la ciîcurr"sr"i set»"
a 5545 anstrveni reps Si les intdus-

triels lie div eul riens iigllg,'r po'ur4 y iiiercisl., il leur est qulqfi ilcll
pulie pas dire malosi~e tsgre to,su
leurs ittorta, de pénetrer sur le's marethés

q'ils
1 

euînuitî'nt. D)ans certatît cas la distanîce, lus frais
'lie traîtspurt élevés, "'te. sonît pour eux is dénëia atagu-s
tue ne possèdent pas tous leurs cuuîsps'iite-urs.

Aussi, sanse ,î'()iî puisse ls accuse'r b'- mansquer d'in-
tiatîse on desprit d'entreprise, nos msantufactusriers
luivent-ils p. rf,,is cosmpter sur ,le pou rnituttiur

qtue celui-ci, par des îss'ures 'te litie slissitt,
par (les traites, par uit acte dipl"îiati1ie quieleuîsjc
vienne redlresse'r en leur faveur les désavantass" 'j;
leur crée uni' situationi particulîýre coeîî u1e l l
penvent rie'n pe'rsonnelle'ment. tr'a~ietis

Nous publionss ci-dessous les parole's prun'inre.'" à
l'Association des manufacturiers du Canada par M. Gli.
lies prési'leiit 'lu Cumté du Tarif lie la 'lite lassit
ciation.

M. Oeu. lie', n'en est lias à Non premtier protutt
pratique pour le déveloippemnent de notre conmmîerce
extéri"ur. Celui 'tout nous noîus occuponîs spécsalemîenst
ici e'st i'une oipportunité qui n'échappera à personne'.
Sois auteur est un lîniîîî vigilant à qui n'échatppe rien
le ce qlui peut aider au dcloppement de n'a inîdustries

canadiennes et -le nos exportationst au 'teturs. Il s'est
fsit, pourrions-nous dire, ne spécialité d(q squesttions let
débsNtiés polir nus produit' et,' chaqtues l'us qus'il prend~

taparole à l'association des manufacturi, rs, on sait à
l'avance que tie son discours, il sortira q~uelque cthosu''de
réellement pratique comme moyen 'l'activer nu', éctianges
svec le debors.

L'idée d'u tArif prêférentiel à ét4blir avec l'Âu»tnliû

'mt, priatiqiie et scra certaine'ment sulivie pur le gotisver-
nment comnmse elle s et'ý appro.ueéi- par l'Assonciation
'l, Mlanufa'tutriers du t'anatla

Votiicniiaeint M (leo. lices a expoisé son idlée
lJe vouiidrasis tir.' quelq~ues smots en favi'ur 'l'un tarif

tréfrenti us entre l'Au',tralie ",t te t'anatda. C'ommne lem
Aust'tralieits o.nt pratiqutemrent foîrméî une Cconfédlération
<le li'5r5 ,îvt.'rs,.s icoloniies et qu'ils devronît tientôt etu-
diter un,. nuva.t lé'gislation dlouanière' Je crois qlue le

tl'atr 'te cette- Asociati'in-forîint' liaits le bti 'lmur-
s,'ille'r et 'te protéger Iles inter.'ts (les manufacturiers du
Canadas î'..tde 1,cesser "t ;ittversemneiît jsur l'uil enivoie
ion'îitisteiicnt en Austraslie ii (te ses mielleuirs diploî-

îiaitu's quii v''tfircu'ra lu'it,égoci"er avec e pays un tarif
'le Un.f'cse li grandt nombutre dle îts nsaruufactiiriers
lîtt"it t ae" ceux ut autres paya et sp.écialemnist avec

ceux dics Ittstsnts pour obtenir l' Ilmcé Australiený
et moni lis e trs concourq par suite dlu taux dtes tarifa de
transpojart it, rieutr, et si noua pouvions nus aier te@
pri vileges 'l'un tarif préférentiel avec l'Australie, e
',"raii ni. avantage quni nouai purinittraît dobttensir une
aitgîîicitati"o counsidéralble it préc'ieuue titi commIî.erce
quti nous (est msaintenant deétié.

Si jamaiss nons potuvons esperer iue entente pour un
tarif préfére'ntiel avec l'Australie, il n'est pas dtepoqu'
plus oppo~rtune que c' Iii' actuelle' Dès tlue l'Australie
aaie atli s'a tatrifst, elle tes maintiendra vraisent-
tî[ltlent dturasnt plusieurs années et ni noutre guver-
nl'mitent ne ssitt pti l'uppirtunité qui neý présente pour
en faire t.éneflcier les mnufacturiers et te's exsportate'urs
tdu. Cantada, rien ne sera plus regrettable. Il îi'y a pas
un iinstant à perdre et nous devons presser le gueer-
neîîsunt d'envoyer nut diplomîate avise ayant asse'z de
poidts pour mener à liien sa missioîn. La dépense qtie
coiûtera cette miesioîn est infinie elonsjarée au grand
aî'eroiisreiaent 'affaires qui en dîcuterait naturellement.
L'intlunce du goiuverrement m, peut s'exercer tieans une
itîilleure directiotn qlue et île qui suaiit si protitatble au
développemîent des indu ,tr:es dut Canadia vt qui néceste
tvue prompte sotion.
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